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Ces derniers temps, la
ville de Tsévié et ses en-
virons sont confrontés à
un problème d’approvi-
sionnement en eau pota-
ble. Pour ce fait, le gou-
vernement a pris des me-
sures idoines par le tru-
chement du Ministre de
l’eau, de l’équipement ru-
ral et de l'hydraulique vil-
lageo ise,  An toine
Gbegbeni, de mettre en
branle des projets d’ur-
gence.
Ainsi,  pour constater
l’état d’avancement des
projets d’implantation en
cours des ouvrages d’eau
dans ces villes et villages
touchés,  le min istre
Gbegbeni et sa délégation

mul tiplie nt de s visi tes
sur les lieux. Le 14 mars
de rnie r, ils étaient  à
Amoussoukopé dans la
préfe cture d ’Agou et
Badou dans la préfecture
de Wawa.
Sont en cours de réali-

sation, la mini-AEP du
projet  BID3
d’Amoussoukopé et le fo-
rage à gros débi t pour
renforcer la production
d’eau de la TdE à Badou,
vi lle secouée  ce s de r-
niers temps par un défi-

cit  dans la fourniture
d’eau.
Au cours de sa mission,
le  min istre a rassuré
que le s travaux de la
mini-AEP prendront fin
en ce mois de mars et la
réalisation du forage à

Approvisionnement en eau potable dans certaines localités du Togo
Le gouvernement s’engage pour le bien-

être des populations touchées
Badou pre n-
dra une évolu-
tion rapide.
Pour les pre-
miers respon-
sables de ces
deux localités,
ces visites du
Ministre vien-
ne nt confi r-
me r l ’ impor-
tance  qu’ac-
cordent le
Chef de l’Etat

et  le gouverneme nt au
bien-être des populations.
Dans les prochains jours,
le ministre et sa déléga-
tion seront égaleme nt
dans la région de la Kara
pour la même cause.

Céline S.

Vendredi dernier, la Cel-
lule Climat des Affaires
(CCA) a présenté les nou-
velles réformes opérées
au Togo depuis la publi-
cation du rapport Doing
business 2019. C’était au
cours d’une rencontre or-
ganisée avec les profes-
sionne ls des médias à
Lomé en présence de la
Coordinatrice de la CCA,
ministre délégué e,
Sandra Johnson, du Com-
missaire  des impôts,
Esso-Wavana Adoy i, du
Directeur gé néral du
CFE, Samuel Sanwogou,
ainsi que d’autres repré-

sentants d’insti-
tution du secteur
privé.
L’objectif est de
rendre le pays at-
trayant aux in-
ve stisseurs. Se-
lon Sandra John-
son, le
momentum des
ré formes se ra
maintenu afin de
favoriser la réali-
sation des ambi-
tions traduites
dans le PND.
D’ aprè s l e classeme nt
présenté à cette rencon-
tre, le Togo était parmi

les 10 tops performers au
monde, en progressant
de 19 places pour se his-

se r à la 137è me
place , la plus
grande progression
en Afrique. Mais le
pays de Faure
Gnassingbé devrait
faire mieux pour
être plus compéti-
ti f. L’ambition
étant de  descen-
dre sous la barre
de  100 dans l es
prochains mois.
Depuis novembre
2018,  de multiples
réformes ont été

mises en œuvre sur plu-
sieurs indicateurs à sa-
voir: au niveau de l’indi-

cateur transfert de pro-
priété, l es 3 formali tés
sont désormais fusion-
nées. On signale égale-
ment une réduction dras-
tique du coût. Pour les
droits d’enregistrement et
de conservation foncière,
seul le montant de 35 000
FCFA est  de mandé au
lieu de payer 4% de la va-
leur vénale de l’immeuble
précédemment.
L’indicateur paiement des
impôts et taxes connait
des évolutions majeures.
On note désormais une
dé maté rialisation des

Le Togo poursuit les réformes dans la réalisation du PND
La CCA fait le point

Suite à la p 5
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Les médias et les réseaux
sociaux annoncent abon-
damment son retour. Lui,
c’est Aklesso BOKO. Pour
ceux qui ne se rappellent
pas de cet homme, il était
le ministre de l’ intérieur
en 2005. A ce titre, il était
fortement impliqué dans
l’organisation de l’élection
présidentielle de 2005. A
la dernière minute,  au
moment où tout était prêt
pour que les togolais
aillent aux urnes, il an-
nonça le déluge et
s’échappa.
14 ans après, le déluge n’a
pas eu li eu. Il cherche
alors les moyens pour re-
venir au pays. Malheureu-
sement pour lui, il utilise
le  mauvais moye n. Du
gendarme qu’il était, il se
prése nte  maintenant
comme un homme politi-
que qui revient participer

à la vie politique du pays.
Certains le  présentent
d’ailleurs comme le mes-
sie qui pourra assurer
l’alternance en 2020. Et
pourtant, se présenter
comme un homme politi-
que  n’efface pas l’h is-
toire. Etant un gendarme
et  un intelle ctuel, il
connait parfaitement la
peine qui l’attend pour
avoir déserté les rangs.
Le nombre d’années pas-
sées en exile n’ont pas
effacé son acte.
Après son départ, son
hiérarchie a porté plainte
contre lui. Il a été jugé
par contumace et con-
damné à une lourde
peine. Actuellement il est
attendu comme une
mangue mure à cueillir.
Dans l’armée et partout
au monde , quell e que
soit la faute commise, un

d é s e r t e u r
passe  d’ abord
par la taule
avant de  vo ir
s’il peut bénéfi-
ci er d’une si-
tuation atté-
n u a n t e .
Akle sso Boko,
est donc un po-
tentiel prison-
nier qui  ve ut
juste  attirer
l’attention de la
c om mu na ut é
inte rnationale
sur sa pe r-
sonne.
Selon certains
analystes, Boko
aurait pu procé-
der autrement. Il devait
opter pour la négociation
avec le Chef de l’Etat. En
tant que Chef suprême
de l’armée, il peut peser
de son poids pour qu’il ob-

tienne une grâce. Mais
hélas, il tient à venir en
ce mois de mars pour faire
un an sur le territoire to-
golais avant la présiden-
tielle de 2020.

Annonce du retour d’un déserteur
Aklesso Boko face à
la rigueur de la loi

Sur le plan poli-
tique, il ne repré-
se nte rie n.
Aucune menace
pour le pouvoir et
pour les acteurs
de l’oppositi on.
On  se  rappel le
aussi  que  dans
les années 2010,
Koffi  Yamgnan
était  pré sen té
comme l’homme
de la si tuation.
Mais aujourd’hui,
il ne représente
ri en.  Boko doit
alors rapidement
négocier de nou-
veau son retour
au pays. Sinon, il

se prépare à passer der-
rière les barreaux.

La Rédaction

Le mariage  entre  les
part is de la coalition
connait  de dures
épreuves . Plus ieurs
partis ont déjà pris leur
dis tance  vis-à-vis  du
groupe. Hier, c’est le
Parti des Togolais qui a
claqué la porte. « Le

parti des togolais porte
à la connaissance de
l’opinion nationale et
inte rnationale que le
Directoire du parti s’est
réuni le 20 mars 2019
et a pris la décision de

Malaise à la C14
Combien de temps  le mariage

va-t-il encore durer ?
mettre un terme à sa
qualité de membre de
la coalition des 14 par-
tis de l’opposition to-
golaise », peut-on lire
dans le communiqué
pondu par ce parti.Les
raisons de sa démis-
sion sont la profon-

deur des divergences
dans la construction
des nouvelles orienta-
tions de la coalition et
le  manque de cohé-
rence qui a toujours
c a r a c t é r i s é

l’enchainement de ses
positions.
En début de semaine,
le président de FDR,
Dodji Apévon s’était
abondamment plein
de la vie actuelle de la
coalition. I l a beau-
coup regre tté l’ab-

sence de certains par-
tis au cours des jour-
nées de réflexion que
la coalition a organi-
sées. A l’instar du PNP
et Togo Autrement, les
partis membres de la

coalition mènent plus
des actions solitaires.
Plusieurs fois déjà, le
PNP n’est plus visible
dans les activités de la
C14 mais il continue
d’animer ses réunions
hebdomadaires.
Le problème qui mon-

tre davantage le fossé
entre les partis de la
C14 et la fameuse en-
veloppe de 30 millions.
Tous les présidents de
part is  n ’ont  pas  la
même version. On note
ceux qui affirment avoir

reçu l’enveloppe  en
question qui a servi à
financer les marches,
ceux qui soutiennent
que la coalition n’a rien
reçu et ceux qui n’ont
pas voulu que la C14
reçoive ce tte enve -
loppe. Sur les médias

on voit clairement que
chaque parti tente de
se tirer d’affaire dans
cette histoire.
Jusqu’à quand la C14
pourra encore exis -
ter ? Wait and see.

J. N.
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La coalition des 14 par-
tis de l’opposition a été
reçue en audience par
le Chef de l’Etat hier au
palais de la présidence.
La délégation de la C14
était composée de 6 pré-
sidents de partis con-
duite par Antoine Folly
de UDS-Togo.
D’après le communiqué
de presse publié à l’is-
sue de la rencontre, les

échanges ont porté sur
les mesures d’apaise-
ment, la poursuite des
réformes institutionnel-
les et constitutionnelles,
les futures échéances
électorales et la culture
d’un climat de paix.
Il faut rappeler que c’est
la coalition de l’opposi-
tion qui a demandé à
rencontrer le chef de
l’Etat. Mais on se rap-

pe lle encore  qu’aux
temps forts des manifes-
tations, la coalition sou-
tenait qu’elle n’avait pas
à discuter avec le prési-
dent. Elle a même sou-
tenu que s’il devait avoir
une discussion, elle de-
vait tourner autour des
conditions du départ de
Faure Gnassingbé.Hier,
ils n’ont pas discuté des
conditions de son dé-

part. Ils ont plutôt per-
mis au Chef de l’Etat de
montrer à l’opinion na-
tionale et internationale
que malgré tous les
coups, il est toujours
disposé à discuter avec
son opposition.
A la rencontre d’hier,
Faure a dit à la déléga-
tion de Antoine Folly de
s’engager, davantage
pour l’enracinement de

Rencontre entre le Chef de l’Etat et la C14
Les mesures d’apaisement et les
élections locales à l’ordre du jour

Depuis quelques années,
une société togolaise de
téléphonie mobile fait de
son mieux pour rendre
attrayant le carrefour
fontaine lumineuse en
face du commissariat
central de Lomé. Cette
société décore ce carre-
four stratégique  de la
ville en fonction des fê-
tes ou des évènements de
tail le qui se déroulent
dans notre pays. Ainsi
voit-on des crèches en
période de la noël, des
décorations qui mettent
en valeur les couleurs de
l’amour en période de la
Saint Valentin, les ima-
ges des acteurs qui ont
marqué la vie politique du
pays en période de la fête
de  l’ indépendance et

autre.
Bien avant l’initiative de
la société de téléphonie
mobile en question, il n’y
avait rien de spécial à ce
carrefour. Même si main-
tenant il change de vi-
sage par moment et
draine des togolais qui y
vont fai re des sel fie s,
beaucoup reste à faire.
En effet, nous avons très
peu de monuments dans
notre capitale. Le carre-
four Fontaine lumineuse
étant un point stratégi-
que de la ville, un bon
monument érigé à ce ni-
veau pourrait donner une
plus belle image de la
ville.
Grâce  à l’en tre prise
CECO, le carrefour à côté
du lycée d’Agoè s’appelle

La Fontaine lumineuse à Lomé
Un carrefour mal exploité

lui. «Dans la lettre, nous
avons [...] rappelé notre
respect et notre fidélité
au président à propos no-
tamment de ses deux let-
tres adressées à la Na-

tion», a écrit le RND dans
son communiqué.
- RND, FLN : La coalition
au pouvoir en Algérie lâ-
che le président ?
Moad Bouchareb a convo-
qué ce matin une réunion
du FLN. Ce parti histori-
que algérien fait égale-
ment partie de l’alliance
présiden tiel le.  Mais
Bouchare b a con firmé
devant des personnalités
une tendance qui s’an-
nonçait depuis quelques
jours : le parti est désor-
mais du côté des mani-
festants. «Nous sommes
avec la souveraineté po-
pulaire» a déclaré le chef
du FLN. «L’occasion est

venue pour reconstruire
le parti» a-t-il ajouté.
Les partis au pouvoir en
Algérie sont en train de
se désolidariser du pré-
sident. Après les décla-
rations de Chihab Seddik
mardi 19 mars au soir,
une autre personnalité
du parti s’est exprimée.
Belkacem Mellah, ancien
ministre et membre fon-
dateur du Rasse mble-
ment National pour la dé-
mocratie s’est exprimée
dans une émission en di-
rect du site TSA. Il a de-
mandé  à Ahmed
Ouyahia, ancien premier
ministre récemment li-

Algérie
Bouteflika inflexible, jusqu’où iront les manifestations ?

aujourd’hui « 2 lions ».
Même si certains spécia-
listes trouvent que l’en-
treprise n’a pas totale-

me nt réussi son che f-
d’œuvre, ce carrefour at-
tire la curiosité de beau-
coup de togolais. Rien
qu’à voir le nombre de

jeunes qui y vont faire
des selfies par jour et les
artistes qui y vont tour-
ner leurs clips, on peut

dire que CECO a apporté
du nouveau dans cette
zone d’Agoè.
Le gouvernement togolais
a mis les moyens pour

refaire les routes de la
capitale. Pour rendre da-
vantage belle la ville, de
bons monuments érigés
dans de g rands carre-
fours pourront faire l’af-
faire. On peut donc mieux
exploiter les carrefours
comme le rond-point port
et GTA.
Les villes du Togo ont été
pendant longtemps gé-
rées par les délégations
spéciales qui n’ont pas
vraimen t été  eff icaces.
Avec les élections locales
qui s’annoncent, les nou-
veaux responsable s en
charge des villes doivent
rectifier le tir en œuvrant
réellement pour la beauté
de nos villes.

La Rédaction

role
La discorde semble ré-
gner au parti algérien du
Rassemblement national
démocratique. Le parti a
publié ce mercredi une
lettre dans laquelle il a
tenu à se distinguer des
propos tenus par son
porte-parole mardi à la
té lévi sion algér ienne.
Des propos qualifiés de
«réaction émotive» «d’un
éloigneme nt des posi-
tions connues du parti».
Dans ce communiqué of-
ficiel, le parti veut rappe-
le r son allé geance au
Président, alors que plu-
sieurs voix au sein de sa
coalition s’élèvent contre

Hier, les médias algé-
riens rapportaient peu de
motivations. Les princi-
paux appels à manifester
se concentrent sur les
journées de vendredi et
samedi prochain . TSA
rapporte par exemple l’or-
ganisation d’une marche
des avocats vers le con-
seil constitutionnel sa-
medi 23 mars à partir de
10h00. La journée d’hier
est plutôt marqué par les
déclarations de plusieurs
personnalités de la coa-
lition présidentielle qui
se rallient au mouvement
de contestation populaire.
- Le RND se détache des
propos de son porte-pa-

Suite à la p 6

Bouteflika, le président
devenu fantôme

la démocratie et la con-
solidation de la paix
dans notre pays. A l’is-
sue de cette rencontre
donc, c’es t Faure
Gnassingbé qui sort ga-
gnant. Et les conditions
de son maintien au pou-
voir sont de plus en plus
renforcées.

Jack NUKUNU
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procédures avec l’ intro-
duction de la télé-décla-
ration et du
télépaie ment. Ceci est
possible tant au niveau
de la Caisse Nationale de
Sécurité Sociale (CNSS)
qu’au niveau de l’Office
Togolais des Recettes
(OTR). De même, l’Etat a
procédé à la suppression
d’une dizaine  d’impôts
dans le nouveau code des
impôts.
« Les impôts et taxes sup-
primés sont la taxe sur
les salaires, la taxe com-
plémentaire sur les sa-
laires, la taxe sur les vé-
hicules de société, l’ im-
pôt sur le revenu, la taxe
professionnelle, la sur-
taxe foncière sur les pro-
priétés insuffisamment
bâties », a rappelé Esso-
Wavana Adoyi, Commis-
saire des impôts.

En ce qui concerne l’in-
dicateur raccordement à
l’ éle ctr icité, la bonne
nouvel le porte sur l es
frais de raccordement à
l’ électri cité , moyenne
tension. Ils sont désor-
mais réduits de 50%.
Au niveau de l’indicateur
permis de construire, on
note un renforcement de
la réforme relative à la
dé maté rialisation des
procédures mais surtout
du cadre réglementaire
des dispositions portant
sur les contrôles techni-
ques. Ces contrôles sont
désormais réguli ers en
vue d’assurer la qualité
des ouvrages.
 Pour l’ indication Créa-
tion d’entreprise, il est si-
gnalé une poursuite de la
dynamique relative à la
création d’e ntre prise
SARL sous seing privé.

Les statistiques montrent
d’ailleurs une augmenta-
tion du nombre d’entre-
prises créées sous seing
privé qui s’établit à 85%
contre 75% il y’a un an.
« Depuis le 28 Février, le
Guichet unique du CFE
est désormais ouvert de
7h30 à 14h00 pour les
dépôts et les retraits se
font entre 14h30 et 18h.
C’est une journée conti-
nue  désormais e t tous
ceux qui déposent leurs
dossiers avant 14h30 re-
çoivent leur carte unique
de création d’entreprise
le même jour», a expliqué
Samuel Sanwogou, le Di-
recteur général du CFE.
L’indicateur exécution du
contrat a également en-
registré des évolutions.
La plateforme portant sur
l’Automatisation des pro-
cé dure s relative s aux

conte nti eux comme r-
ciaux a é té renforcée
avec possibilité aux avo-
cats de faire la saisine
et  de payer en ligne.
Et pour l’indicateur Sû-
retés mobilières, il faut
souligner que le  Regis-
tre du Commerce et du
Crédit mobilier (RCCM) a
procé dé à la mise en
place d’une base de don-
né es numérisées cou-
vrant l’ensemble des dos-
siers au niveau national
(96,614 formalités). De
même, ces données se-
ront accessibles en ligne
d’ici au plus tard fin mars
2019.
«Cette batterie de réfor-
me s fait appel à plus
d’ engage ment de s ac-
teurs… pour permettre à
nos populations de jouir
des fruits des réformes.
Ce rtes, toute ré forme

vous dira-t-on est difficile
mais, la réalisation de
nos ambitions traduites
dans le PND passera par-
là, à savoir, créer le ca-
dre réglementaire et les
facili tés né cessaires
pour une transformation
structurelle de l’écono-
mie en vue d’une crois-
sance  forte durable,
ré sili ente, inclusive,
créatrice d’emploi », a in-
diqué  Sandra Johnson
dans son discours de cir-
constance.
Pour rappel, le Plan Na-
tional de Développement
(PND) du Togo a été lancé
le 04 mars dernier. Il ac-
corde une place de choix
au secteur privé appelé à
apporter une contribution
d’environ 65% du mon-
tant total.

Cécile S.

Le Togo poursuit les réformes dans la réalisation du PND
La CCA fait le point

Suite de la p 2

Selon l’enquête de l’OIF, 60%
des locuteurs quotidiens du
français se trouvent désor-
mais sur le continent afri-
cain (photo: classe passe-
relle à Niamey, au Niger).
Avec 300 millions de franco-
phones dans le monde , la
langue  de  l’Hexagone  se
porte bien à l’international.
Présente sur les cinq conti-
ne nts , l e  f rançai s e st
aujourd’hui la cinquième
langue la plus parlée dans le
monde , après le chinois,
l ’anglai s, l ’e spagnol e t
l’arabe. Selon les prévisions
optimistes, le nombre des
locuteurs du français pour-
rait varier entre 477 mil-
lions et 747 millions à l’ho-
rizon 2070. Ce boom linguis-
tique s’explique essentielle-
ment par le boom démogra-
phique que connaît l’Afrique
où se trouve désormais, se-
lon le dernier rapport de l’Or-
ganisation internationale de
la Francophonie (OIF), le
cœur battant de la francopho-
ni e , devenue  se lon l e s
auteurs du rapport l’une des
matrices d’une possible « ci-
vilisation de l’universel ».
A l’occasion de la Journée
internationale de la Franco-
phonie ce 20 mars, l ’Obser-
vatoire de  la langue fran-
çaise de l’OIF vient de publier
son rapport quadriennal sur
la langue française dans le
monde. Basé sur des recher-
ches approfondies et des en-
quêtes sur le terrain, ponc-
tué de cartes, statistiques et
infographies, ce volume de
près de 400 pages est un do-
cument très sé rieux sur
l’état de la langue française

et ses évolutions récentes.
Couverture du livre «La lan-
gue française dans le monde».
Gallimard
Publication phare de l’OIF, ce
rapport a vu son format rema-
nié depuis sa dernière paru-
tion en 2014. Du nouveau
pour l’édition 2019, qui s’est
enrichie d’interviews de lin-
guistes et surtout des tribu-
nes par des spécialistes qui
ne sont pas tous des linguis-
tes. Ces « grands témoins »
de la francophonie « permet-

tent d’apporter, comme l’expli-
que le coordinateur du rap-
port Alexandre Wolff, des élé-
ments de contexte aux chiffres
de la francophonie dans le
monde. Des statistiques sont
des données brutes qui ont be-
soin d’être nuancées et expli-
quées  ».
C’est à ce travail d’éclairage
que s’emploie dans sa tribune
le  philosophe  sénégalais
Souleymane Bachir Diagne,
qui pointe les paradoxes de la
langue mondialisée en rap-
prochant les progrès de la
francophonie du statut en-

core équivoque des auteurs
francophones du Sud. Evo-
quant le manifeste « Pour une
littérature-monde en français »
publié dans les colonnes du
quotidien Le Monde en 2007,
le philosophe s’étonne que
malgré la contribution des
écrivains issus de la « péri-
phérie  » à la mondialisation
en cours de la langue et des
lettres françaises, le décloi-
sonnement entre la l ittéra-
ture française et les littéra-
tures francophones tarde à se

faire.
Le boom du français en Afri-
que
L’importance grandissante
de  l’ancienne  pé riphérie
pour le rayonnement du fran-
çais est justement la princi-
pale leçon du dernier rapport
de l’OIF. « Le cœur de la Fran-
cophonie est en train de se dé-
placer  vers l’Af rique
subsaharienne et l’océan In-
dien, confirme  Alexander
Wolff. C’est une tendance de
fond qui avait été déjà pointée
dans le précédent rapport de
l’OIF. Le phénomène apparaît

aujourd’hui plus clairement ».
Selon l ’enquê te de  l ’OIF,
60 % des locuteurs quoti-
diens du français se trouvent
désormais sur le continent
africain. Qui plus est, sur les
22,7 millions de nouveaux lo-
cuteurs venus grossir le
rang des nouveaux franco-
phones depuis 2010, 68 % se
tr ouvent  en  Af rique
subsaharienne et 22 % rési-
dent en Afrique du Nord, tan-
dis que  l’Europe et l ’Améri-
que se répartissent les 10 %
restants.
« Ce boom du français, expli-
que Alexander Wolff, résulte
pour l’essentiel du croisement
de la vitalité démographique
africaine et des progrès de la
scolarisation sur le continent. »
Et d’ajouter : «  Il est porteur
d’avenir, car les jeunes géné-
rations ont tendance à utiliser
le français plus fréquemment
que leurs aînés ».
En lien avec la question de
la progression du français en
Afrique , le rapport de l’OIF
revient aussi sur la dimen-
sion pluril ingue  dans la-
quelle le français se déve-
loppe en Afrique et ses con-
séquences sur la langue elle-
même. «  Le plurilinguisme
est une constante de l’environ-
nement linguistique africain »,
rappelle Alexander Wolff, sou-
lignant les conséquences
que cette cohabitation avec
les langues nationales a for-
cément sur la prati que
même du français. « Le défi
consiste à mettre en
place, pour sui t ce
dernier, un équilibre entre
l’inventivité des locuteurs indi-
viduels et la compréhension de

la langue. Car c’est dans cette
articulation harmonieuse entre
le français et les langues na-
tionales que se joue l’avenir de
la francophonie en Afrique.  »
Autres raisons d’optimisme
Le rayonnement du français
en Afrique n’est pas la seule
ra ison d’optimisme  des
auteurs du rapport de  l’OIF.
Le  rapport fait aussi une
large place à la dimension
économique de la francopho-
nie. Il  s’appuie sur des en-
quêtes du terrain pour illus-
trer comment «  l’intensité
des échanges entre francopho-
nes s’accroît grâce à leur lan-
gue commune », notamment
dans les secteurs des indus-
tries créatives. Des enquê-
tes conduites par ailleurs
dans neuf pays (Arménie,
Bulgarie, Cambodge, Kenya,
Liban, Madagascar, Nigeria
et Roumanie) attestent du
prestige grandissant du fran-
çais sur le marché du travail
où le français revient régu-
lièrement dans les combinai-
sons demandées par les em-
ployeurs.
Enfin, last but not least, le
poids grandissant de la lan-
gue française dans l’univers
médiatique , en particulier
dans l’internet où celle-ci
occupe la 4e place, permet
d’imaginer que l’avenir du
français est désormais de-
vant lui e t pas de rriè re ,
comme on le susurrait dans
les couloirs des institutions
diplomatiques internationa-
le s à  l ’é poque  de
l’anglophonie triomphante.

RFI

Francophonie
La langue de Molière sauvée par les fils de Kourouma
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AKOFA
Av. Maman N’Dani da
Amoutivé
96 32 97 57

CENTRE
46, Rue  de la Gare (face
SGGG)
22 21 83 30

N-D de MEDJ
Boulevard du 13 Janvie r,
Angle rue Gaïtou – Face By-
blos
22 35 20 02

CRISTAL
Boulevard Houphet Boigny
22 20 90 91

DEO GRATIAS
Derrière le siège d’ECOBANK
Kotokou-Kondji
22 21 83 31

EMMANUEL
Face MIVIP Av. Duisburg
Kodjoviakopé
22 21 30 98

PATIENCE
Tokoin Gbadago
22 21 60 94

SOURCE DE VIE
Face Collège Protestant
22 22 45 71

St PAUL
Bd. Jean Paul II
22 22 46 72

FOREVER
Tokoin Forever, Face Garage
Central Administratif
22 26 11 77

FRATERNITE
Hedzranawé près de la Clini-
que St Joseph
22 26 81 55

APOTHEKA
Face siège Fédération Togo-
laise de Football, route de
Kegué
22 61 57 57

KLOKPE
Derrière la Foire  Togo 2000
96 80 10 03

FIDELIA
Bè-Kpota, Route d’Attiégou,
près de l’hôtel « LE REFEREN-
TIEL »
22 71 95 95

SARAH
Près du centre  de  santé
d’Adakpamé
22 27 09 25

BETHEL
Rte d’Adidogomé
22 25 23 70

DES ECOLES
Face  Lycée  Technique
Adidogomé et près du CEG,
Route de Kpalimé
22 51 75 75

PHARMACIE DE GARDE
18/03/19 au 25/03/19

HOSANNA
Carre four  Sagbado-
Sémékonawo, en face  de la
station service SANOL
22 51 50 49

ENOULI
Station d’Agbalepedogan
22 25 90 68

Notre Dame de LOURDES
Agoe  Anome ,  carr e four
« Deux lions » près de l’église
des Assemblées de Dieu
22 55 19 64

SOLIDARITE
Rue Avédji vakpossito – Près
de la Station Total Totsi
22 50 37 07

JAHNAP
A côt é  de  l ’EPP Gakl i,
Djidjolé-Gakli, immeuble
Favo
22 51 22 86

ORCHIDEEL
LEO 2000
22 51 30 40

APOLLON
Face  comple xe  scol aire
Makafui – Non loin du car-
refour des hironde lle s –
Avédji
70 41 01 07

AGOE-NYIVE
A côté de l’Eglise Catholique
d’Agoè-Nyivé
22 25 83 38

DIVINA GRACIA
Quartier Agoè-Fiovi, Rond
point Cool Catch (ancien car-
refour Bafana-Bafana)
93 83 91 00

CHARITE
A côté du CEG d’Agoè-Nyivé
22 25 12 60

LA MAIN DE DIEU
Sise à AGOE ASSIYEYE non
loin de  l’église des Assem-
blées de Dieu (Temple Gali-
lée)
93 40 21 21

ABRAHAM
Agoè-Logopé Kossigan
22 50 10 00

VERSEAU
Pr ès   ma ison Bate au
Baguida
22 27 34 53

HYGEA
Face  Lycée  publique  de
Bagui da sur la route
d’Afanoukope (Baguida)
99 27 36 36

mogé , de convoque r un
congrès extraordinaire du
RND au sujet des récents
évènements en Algérie. Le
porte-parole du parti avait
dénoncé hier des forces
anticonstitutionnelles qui
œuvraient derrière le pré-
sident en Algérie.
Appel au  boycott du
match de football de
l’équipe nationale d’Algé-
rie
Depuis plusieurs jours,
des messages sur les ré-
seaux sociaux appellent
au boycott du match de
l’équipe nationale de foot-
ball vendredi contre la
Gambie. Ce même jour, de
nouvelles manifestations
auront lieu contre le pré-
siden t Abde laz iz
Boute flika.  La page
Facebook «En tre Algé-
riens» écrit dans l’une de
ses publications : «le pays
avant tout, le football ne
nous intéresse plus. L’ave-
nir de l’Algérie est plus
important». Plusieurs
me ssages uti lise nt le
hashtag #KhalouhFaragh
(laissez-le vide), en réfé-
rence au stade de Blida
qui accueille la rencontre
pour les qualifications de
la Coupe d’Afrique des Na-
tions.
- Les manifestations en
Algérie gèlent les inves-
tissements pétroliers
Le Wall Street Journal a
annoncé lundi 18 mars la
décision de plusieurs com-
pagnies d’hydrocarbures
de geler leurs investisse-
me nts en Algé rie . Plu-
sieurs compagnies inter-
nationales, y compris les
géants Exxon Mobil ou BP
on t dé cidé de  ralent ir
leurs investissements «du
fait de l’incertitude sur la
transition présidentielle».
Exxon Mobil Corp a égale-
ment retardé la signature
d’un accord avec
Sonatrach, l’entreprise pu-
blique algérienne d’hydro-
carbures.
- Nouvelles déclarations
de la France sur
Bouteflika et la situation
en Algérie
Jean-Baptiste Lemoyne,
secrétaire d’Etat auprès
du ministre des affaires
étrangères, s’est exprimé
au sujet le président al-
gé rie n Abde laz iz
Bouteflika. Lors d’un dé-

placement à Marseille, il
a assuré que «les ima-
ges que nous avons vues
montre quelqu’un qui est
diminué physiquement
mais qui a toutes ses fa-
cultés intellectuelles». Il
a fait savoir que, si la
France devait être déli-
cate dans le s mots
qu ’ell e e mploie,  el le
sera au côté du peuple
algér ien  «quels que
soient  le s choix  qu’ il
fait».
- Des «forces non-cons-
titutionnelles» derrière
les décisions
d’Abdelaziz Bouteflika
?
Des accusations impor-
tantes ont été portées
sur le pouvoir algérien.
Mardi soi r, Chihab
Seddik, porte-parole du
RND, un des partis de la
coalit ion  au pouvoi r,
était interrogé sur la
chaîne El Bilad TV. Ce
proche de l’ancien pre-
mier min istre Ahmed
Ouyahia a dénoncé l’ac-
tion de «force s non
structurées, non-consti-
tutionnelles, non-orga-
nisées» qui agiraie nt
dans l’ombre du gouver-
nement algérien. «Elles
sont partout. L’Algérie a
été dirigée par ces for-
ces durant au moins ces
cinq, six ou sept derniè-
res années» a-t-il sou-
tenu à l’antenne. Des
accusations que le site
d’information Tout sur
l’Algérie (TSA) interprète
comme visan t directe-
ment l’entourage et la
famil le du préside nt
Abdelaziz Bouteflika, et
comme une fracture au
sein du pouvoir en place.
Depuis le 22 février der-
nier, le vendredi est de-
venu le jour de la mobi-
lisation anti-Bouteflika,
même si des manifesta-
tions ont lieu également
les autres jours. Les ma-
nifestants, qui descen-
dent par millions dans
les rue des principales
villes d’Algerie, ont un
un ique ob jectif  :
s’opposer à la prolonga-
tion du mandat du pré-
siden t Abde laz iz
Bouteflika, 82 ans, très
affaibli depuis un AVC
qui l’a touché en 2013,
qui va donc continuer à
diriger le pays, le temps

que une nouvelle date
pour les élect ions soit
fixée. Dans la rue, on re-
trouve beaucoup
de jeunes, d’enseignants,
d’avocats... Tous dénoncent
un coup de force de l’en-
tourage du président pour
conserver la mainmise
sur le pouvoir.
Bouteflika encore pré-

sident en Algérie ?
Le président algérien a
annoncé lundi 11 mars
qu’il ne briguerait pas un
5e mandat et a fait sa-
voir le 18 mars qu’il con-
tinuerait de gérer le pays
jusqu’à la tenue de nou-
velles élections. Le sou-
lagement du peuple a ra-
pidement laissé place à
la colère, beaucoup d’Al-
gé riens e stimant qu’ il
s’agit là d’une façon se
prolonger son mandat.
L’ état de san té
d’Abdelaziz Bouteflika fait
l’objet de nombreuses in-
te rrogations. De  nom-
breux journalistes et ob-
se rvateurs in ternatio-
naux considèrent que le
chef de l’Etat n’est plus
en mesure d’assurer ses
fonctions à la tête de
l’exécutif. Pour rappel,
Abdelaziz Bouteflika di-
rige le pays depuis le 27
avril 1999 et s’apprête à
ache ver son  quatr ième
mandat. Le président al-
gérien a fait un AVC en
2013; depuis il ne s’est
plus adressé directement
aux Algériens. Hospita-
lisé deux semaines à Ge-
nève, en Suisse, dans un
hôpital en mesure de lui
apporter les soins dont il
a besoin, Bouteflika a fait
son retour en Algérie le
dimanche 10 mars et a
annoncé une dizaine de
jours après sa volonté de
rester au pouvoir au-delà
de la date de fin de son
mandat, à savoir  le 28
avril. «Que l’Algérie vive,
dans un avenir proche,
une transiti on harmo-
nieuse et assiste à la re-
mise de ses rênes à une
nouvelle génération (…),
tel est l’objectif suprême
que je me suis engagé à
concrétiser avant la fin
de mon mandat présiden-
tiel, à vos côtés et à vo-
tre service», explique le
président algérien dans
un message diffusé par
les médias d’Etat.

Algérie
Bouteflika inflexible, jusqu’où

iront les manifestations ?
Suite de la p 4
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